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Dans le cadre d’un travail de recherche sur la génération de pictogrammes à partir de 
la parole spontanée, nous avons choisi de travailler avec le corpus ESLO pour aborder 
les problèmes rencontrés dans ce type de conditions de reconnaissance vocale (conditions 
acoustiques  non  optimales,  superpositions  de  locuteurs,  disfluences…)  [Dufour, 
2010], et ainsi améliorer les performances de nos modèles actuels.

L’objectif  de  notre  recherche  est  en  effet  de  développer un outil  basé  sur KALDI 
(système de reconnaissance de la parole libre) [Povey et al.,  2011] permettant une 
communication médiée lorsque l’oralisation et la capacité de communiquer ses besoins, 
ses idées, vitale chez l’être humain, sont mis en difficulté voire impossibles. Ces troubles 
langagiers peuvent  avoir  des  causes multiples (dysarthrie,  dysphasie/aphasie,  troubles 
cognitifs et communicationnels...), et peuvent être  renforcés par des troubles moteurs 
aggravants qui empêchent l’accès aux langues signées et au langage non verbal. [Cataix-
Nègre, 2017]

Plusieurs  méthodes  de  Communication  Alternative  et  Améliorée (CAA) existent  et 
permettent  à  ces  personnes  de communiquer,  et  beaucoup ont  recours  à  un encodage 
multimodal de l’information avec des pictogrammes. Ces pictogrammes permettent une 
représentation  plus  iconique de  l’information  et  réduisent  donc  le  coût  cognitif 
d’encodage  et  de  décodage.  [Duboisdindien,  2014].  Néanmoins,  la  manipulation  des 
classeurs et tableaux de pictogrammes utilisés par l’entourage des utilisateurs de CAA 
pour  transmettre  un  message  n’est  pas  aisée  (matériel  peu  maniable,  navigation 
chronophage…) et entraîne une perte de spontanéité. Or l’acquisition et l’utilisation de 
ces  méthodes  de communication nécessitent  un  bain langagier en contexte pour les 
apprenants. La production de messages «sur le vif» représente un réel enjeu pour une 
compréhension optimale. [Beukelman & Mirenda, 2017]

Un  outil  de  génération  de  pictogrammes  à  partir  de  la  parole  permettra  de  faciliter 
l’encodage   interaction  quotidienne,  mais  également un  gain de sociabilité, 



d’autonomie ainsi que de confort cognitif et communicationnel pour les utilisateurs de 
CAA. 

La  méthodologie  de  création  de  cet  outil  s’axe  autour  du  développement  de  quatre 
modules. Le premier est un module neuronal de  reconnaissance vocale  [Elloumi & al, 
(2018)] qui permet d’obtenir une transcription orthographique de l’énoncé produit. Le 
deuxième est un module de simplification automatique à base de règles qui permet,  après 
un  pré-traitement  de  la  transcription  (tokenisation,  étiquetage  morpho-syntaxique, 
lemmatisation),  un  paramétrage  de  la  complexité  du  niveau  de  traduction  voulue  en 
fonction des capacités cognitives de l’utilisateur de CAA auquel on s’adresse. Il existe 
deux niveaux de traduction, un premier dans lequel seuls les mots pleins sont traduits, 
excluant les mots grammaticaux dont la représentation en pictogrammes peut être jugée 
trop symbolique pour nos utilisateurs, et un deuxième niveau dans lequel tous les mots 
sont  traduits.  Le  module de simplification  va  également  permettre  d’implémenter  des 
règles de simplification syntaxique inspirées du Facile À Lire et à Comprendre (FALC), 
un guide de règles pour rendre accessibles les supports d’information au plus large public 
possible (transformer les structures passives à la voie active pour éviter les confusions 
concernant  l’agent  par  exemple).  Après  cette  étape  de  simplification,  un  module  de 
désambiguïsation lexicale  [Vial & al, (2018)] va annoter en sens la transcription pour 
éviter  l’affichage d’un pictogramme non pertinent  (exemple :  afficher  le  pictogramme 
« souris » représentant une « souris d’ordinateur » comme traduction pour l’énoncé « Le 
chat  a  mangé  la  souris »).  Enfin,  un  module  d’affichage va  concaténer  tous  les 
pictogrammes de la séquence pour afficher le message complet traduit.

Pour  faciliter  le  bain  multimodal  nécessaire  à  l’apprentissage,  le  module  de 
reconnaissance  vocale  développé  doit  être  particulièrement  performant  sur  la  parole 
spontanée  en  situation  d’interaction  quotidienne.  De  part  sa  grande  taille  (800 
enregistrements,  près de 700h de parole,  758 enregistrements transcrits  et  validés),  la 
multiplicité des situations d‘interaction explorées (interaction quotidienne comme dans le 
module  « Repas »  ou  le  module  « Boulangerie »,  interaction  plus  guidée  avec  les 
entretiens...) et la diversité des modalités de recueil de données, ESLO est une ressource 
particulièrement  pertinente  pour  ré-entraîner  nos  modèles neuronaux.  Cela  permettra 
d’améliorer leurs performances de notre outil, de par l’enrichissement considérable de nos 
corpus  d’entraînement  via l’ajout de  faits  de  langues  propres à  l’oral  spontané  non 
répertoriés dans  les  corpus  plus  normalisés utilisés  auparavant  (parole  médiatique). 
L’utilisation d’ESLO ajoutera ainsi de la variabilité dans les modèles acoustiques et les 
modèles de langues utilisés jusqu’ici.

De plus, notre étude comportant une  analyse de corpus d’une cinquantaine de textes 
écrits traduits en pictogrammes, composé en majorité d’histoires pour enfants, il nous 
est  apparu particulièrement pertinent de travailler avec le  module « Livres  pour 
enfants » de ESLO2 qui regroupe des moments de lecture et d’échange entre des adultes 
et un ou plusieurs enfants pour s’appuyer sur des données orales similaires et pour 
évaluer la performances de notre outil. 
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